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QUESTIONS
167.-Pouvez-vous me donner les noms des premiers graveurs

qui vinrent s'établir au Canada ? Je sais qu'un nommé Hochstetter
gravait pour les messieurs Neilson, de la GAZETTE DE QUÉBEC. Il fit
deux ou trois frontispices assez bien faits pour les almanachs de Qué-
bec, de 1791 à 1798 ; trois ou quatre gravures pour le MAGAsin, de
Québec, de 1792-1793, entre autres une vue de Québec prise de la
Pointe-Lévis, dessin de M. S. Neilson (1792). Cette dernière est hors
texte et sans avoir un haut mérite artistique elle est assurément très
intéressante. L'année suivante, il lit des portraits du curé David
Hubert. Des copies doivent encore s'en trouver dans nos campagnes.
Vers 1810, un certain L. Stevens grava le portrait du général Craig,
je crois. Un Français, Dulongpré, graýveur de métier, exerçait son
art à Montréal vers la mème date, mais je n'ai jamais vu, de ses ou-
vrages. En connaissez-vous d'autres ?

H.
168.-Je fais des recherches au sujet d'une maison bâtie sur le

terrain de l'ancien évêché, à Québec, et située au coin le plus rappro-
ché de l'évêché actuel, où est la petite entrée sur ce terrain. Cet em-
placement fut vendu par Mgr Dosquet en 1732 à la famille Carpentier.
Les Carpentier vendirent en, 1749 au notaire Barolet. La veuve Ba-
rolet vendit à son tour, le 1 mars 1765, à Joseph Turgeon, oncle de
l'évêque, qui demeurait ordinairement dans l'ile Jésus, puis plus tard
à Terrebonne. Quels furent les locataires de cette maison alors, je
n'ai pu les trouver. J'arrive à 1786 et Turgeon parait être encore
le propriétaire. Puis je saute à 1821 et alors c'est la veuve J. B. Morin
qui possè<de la maison et la loue à Alfred Hawkins. La même maison
ne fut pas comprise dans l'achat que le gouvernemerit fit en 1831 du
terrain de l'évèché. Ce qui est certain c'est qu'elle fut rasée cette
année là ou la suivante et achetée en conséquence par je ne sais qui.
Je désirerais avoir plus de renseignements sur cette maison. Qui peut
me les donner ?

H. T.
169.-Où était située la résidence aux Trois-Rivières de Pierre

Boucher, gouverneur de cette ville?
ALicE

170.-L'abbé Jean de Cabanac de Taffanel quit prit possession
du doyenné de Québec le 10 septembre 1750 était le neveu de Pierre-
Jacques de Taffanel, marquis de la Jonquière, gouverneur de la Nou-
velle-France. C'est même ce dernier qui lui obtint du roi le doyenné
de Québec. Après la mort du marquis, le doyen Jean retourna en
France où il lit partie du chapitre de la ville d'Albi.

Le marguis de la Jonquière avait deux frères: Louis, capitaine
au régiment de Bourbonnais, et Jean, ca.itaine de vaisseaux. Ce
dernier, si je ne me trompe, était à bord de la frégate DIANE, lors de
son voyage à Québec vers 1750. Je suis en quête de renseignements
sur ce que devint ce Jean de Taffanel après ce voyage. Si quelqu'un


